
DE LORIGINE DU NOM ΑΚΟΜΙΝΑΤΟΣ

L,e nom d’Acominatos accompagne dans les editions de leurs 
ceuvres respectives celui des deux freres Choniates, Michel, metropolite 
d’Athenes, et Nicetas, le celebre historien byzantin. Georg Stadtmiiller, 
qui a consacre au premier de ces personnages une etude exhaustive, 
s’est attache dans un «Exkurs» au probleme que pose l’existence de 
ce nom Une recherche minutieuse, qu’il n’est pas besoin de repro­
duce ici, l’a conduit a cette constatation que le nom d’Acominatos 
apparait pour la premiere fois dans l’edition princeps de l’histoire de 
Nicetas Choniates par Hieronymus Wolfius en 1557. Des trois manus- 
crits utilises par cet editeur, et qui sont encore conserves, aucun ne 
porte le nom en question. Wolf, cependant, donne en tete de ses 
variantes celle-ci : Νικήτον (sic) Άκωμινάτον Χωνιάτον. Apres avoir 
suppose que Άκωμινάτον pourrait provenir du latin «a Chonis», 
Stadtmuller rejette aussitot cette explication comme indigne du philo- 
logue qu’etait Wolf. Mais lui-meme n’en propose aucune. Ne serait-il 
pourtant pas possible de trouver une solution et faut-il, comme on dit, 
donner sa langue au chat ? Personne ne voudra s’y resoudre.

Pour ce qui me concerne, quelque sort qu’elle doive recueillir, 
j’ose emettre une suggestion. Tout d’abord, l’affirmation de Wolf qu’il 
a rencontre la variante susdite dans un manuscrit nous impose d’accep- 
ter, ou bien, puisque nous connaissons ceux dont il declare s’etre 
servi, que l’un d’eux comportait une feuille de presentation, ou feuille 
de garde, portant la mention de l’auteur sous la forme indiquee, feuille 
perdue ensuite, peu importe pour quelle raison ou de quelle faqon, ou 
bien que l’editeur connaissait encore un autre manuscrit, apparemment 
en langue vulgaire, d’ou il ne pouvait relever aucune variante utile 
pour le texte, et que pour cette raison il n’aura pas signale, mais ou 
cependant il aura trouve la variante du titre, la seule qu’il put utiliser.

‘Georg Stadtmuller, Michael Choniates, metropolit von Athen 
(ca. 1138-ca. 1222). (Orientalia Christiana, vol. XXXIII - 2, No 91), Roma 
1934. Exkurs 4 : Der Pseudo - Familienname Akominatos, p. 274 - 278.
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Ce premier point est sur. Wolf n’a pas invente le nom, il Fa tire 
d’un manuscrit. Comment s’y trouvait-il ? Dans la forme que nous 
transmise Fediteur, ou dans une autre qu’il aurait mal lue ? Da chose 
n’importe point pour notre probleme. Nous devons simplement nous 
reporter au premier qui a transcrit Άκωμινάτου, que ce soit Wolf ou 
quelqu’un d’autre avant lui, et nous demander comment ce respon- 
sable a pu lire et transcrire un tel nom. Notre reponse est la suivante.

Nous proposons de voir dans Άκωμινάτου les elements d’une 
glose explicative de Χωνιάτου. On sait que les deux freres Michel et 
Nicetas etaient originaires de Chones (Χώναι). Entre le nom de la 
ville et le nom de famille de Nicetas, le glossateur a vu un rapport 
d’origine, le second venant du premier, rapport qu’il a formule ainsi : 
Nicetas, dit Choniates, du nom de sa ville (natale) De texte grec, 
mal lu a cause d’abreviations et de ligatures incomprises, devait etre :

Νικήτα τον άπο κώμιν αν του Χωνιάτον.

C’est des mots que nous soulignons que provient Άκωμινάτου, mot qui, 
n’ayant aucun sens et se trouvant entre deux noms propres, devait 
etre necessairement pris pour un nom propre.

Da transformation est bien comprehensible. De mot κώμιν est un 
iotacisme pour κώμην. Notons que l’omega a ete conserve. De Νικήτου 
de la variante, au genitif si etrange, devait etre Νικήτα τον, cet 
article est exige par le nom Χωνιάτου. De mot άπο comporte des abre- 
viations ou la seconde syllabe est pour ainsi dire mangee complete- 
ment1 * 3. Quant a αϋτοϋ, l’hypsilon a pu passer inaperfu dans la ligature 
du tau. On comprendrra que je ne me charge pas de reconstituer la 
forme paleographique qui a donne naissance a Άκωμινάτου. J’indique 
seulement qu’elle doit se resoudre ainsi :

Νική(τα) τον ά(πό) κώμιν α(ν)τοϋ Χωνιάτου.

J’incline a croire qu’un Grec, plus familiarise avec la langue vul- 
gaire et les iotacismes, aurait difficilement commis la confusion et que

1 Un semblable rapport a ete juge probable entre Attaleiates (Michel) 
et la ville d’Attaleia par K. Krumbacher (Gesch. der byz. Liter., 267)
et W. Nissen (Die Diataxis des Michael Attaleiates, p. 23). Choniates se 
trouve aussi avec la graphie Χωνειάτης, cf. Allatius, De Nicetis, ed. Mai, 
Nova Patrum Bibliotheca, t. VI, 33, 34.

3 Voir par exemple Excerpta ex Frider. Jac. Bastii commentatione pa- 
laeographica cum tabulis lithographicis XX a Joanne Hodgkin transcriptis. Se 
reporter a la table 3.
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celle-ci est plutot imputable a Pediteur Wolf. Celui-ci, du reste, etait 
loin d’exceller dans la connaissance du grec byzantin, a voir le juge- 
ment severe que portent sur lui Possevinus et Allatius, auxquels 
s’associe le cardinal Mai

Pour en finir avec Wolf, il est interessant de rencontrer sous sa 
plume une reflexion qui touche de tres pres a notre sujet. A Pendroit 
de son Histoire, ou Nicetas nomme «la ville de Chones, autrefois 
Colosses» et dit qu’elle est sa patrie, notre editeur note : Suspicor 
Choniatas post appellatos esse qui olim Colossenses rlicti fuere, ad quos 
epistola D. Paidi exstat2. Bn disant cela, il pense assurement a son 
Nicetas et met une relation entre le nom de Choniates et la ville d’ou 
il etait originaire, prdcisement ce que contient la formule από κώμην 
αυτόν, que nous supposons avoir donne naissance a Άκωμινάτον.

Une fois trouve le nom d’Acominatos pour Nicetas, il fut tout 
naturel de Pappliquer a son frere Michel, malgre Pabsence, ici absolue, 
de toute indication manuscrite. Ainsi firent entre autres Hankius, 
Oudin, Fabricius, Bandini, Bllissen. 1/usage passa des savants occi- 
dentaux aux erudits grecs s, et cela explique que, sans recourir a la 
forme premiere du mot donne par Wolf, ils Paient ecrit et continuent 
encore a Peerire avec un omicron : Άκομινατος.

Un mot pour terminer.
Je ne pretends evidemment pas avoir apportd une demonstration 

apodictique. Il ne peut pas y en avoir sans Pexamen du texte original 
ou le nom a ete lu pour la premiere fois. Bn Pabsence de cette piece a 
conviction, on ne peut aspirer qu’a une solution probable. C’est sur le 
degre de probabilite qu’on peut discuter. On me permettra ici d’insister 
sur ce fait que notre solution presente deux avantages conjoints qui 
meritent attention. Premierement, elle explique la place, dans la 
variante de Wolf, du nom Άκωμινάτον entre Νικήτου et Χωνιάτου. 
Deuxiemement, elle explique Pabsence, dans cette meme variante, de 
Particle qu’exige le nom Χωνιάτου, et le retablit. Ce sont la des 
resultats que toute solution doit comporter, et dont Pabsence ne pour- 
rait que signifier un echec.

Tel est notre essai d’explication de Porigine du nom Άκομινατος. 
Quelqu’un trouvera-t-il mieux ? Nous sommes pret a le suivre.

V. GRUMEL

1 Allatius, De Nicetis, op.cit., 33, 34.
2 PG, 139, 524.
3 A commencer par l’edition des ceuvres de Michel par Sp. Eampros, 

Μιχαήλ Άκομινάτου του Χωνιάτου τά σωζόμενα. Vol. I et II, Athenes 1879- 1880.

Institutional Repository - Library & Information Centre - University of Thessaly
16/05/2024 11:07:46 EEST - 3.142.114.91


